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VIVRE DEBOUT
Edition avril 2020

Une prothèse coûte en    
moyenne CHF 58.-

Pour la quatrième fois consécutive, le dernier rapport 
sur les mines terrestres enregistre une augmentation 
mondiale du nombre d′accidents liés aux bombes 
non explosées et aux mines antipersonnel. Plus de 
la moitié des victimes sont des enfants. En raison 
de leur croissance, leur prothèse doit être changée 
environ tous les six mois.

Étant donné que nous utilisons autant que possible 
des matériaux disponibles sur place pour la fabri-
cation d′une prothèse, la matière première ne nous 
coûte en moyenne qu′environ CHF 58.-. Les spécia-
listes de notre atelier orthopédique partenaire à Sa-
naa confectionnent ensuite des prothèses sur-mesure 
pour des enfants comme Marwan, 7 ans, qui a perdu 
sa jambe droite dans un attentat à la bombe.

Après de longues semaines de rééducation avec nos 
physiothérapeutes, Marwan a désormais assez de 
force pour essayer pour la première fois sa prothèse. 
Son visage exprime clairement son enthousiasme ! 
Avec votre aide, nous veillerons à ce qu′il continue 
de bénéficier d′une réadaptation régulière et d′une 
prothèse adaptée, afin qu′il puisse grandir en bonne 
santé et aller à l′école. 

afin qu'aucun enfant n'ait à souffrir 
comme la petite Hala du Yémen. Elle a 
perdu sa jambe parce que sa maison 
a été bombardée en violation du droit 
international humanitaire. Aidez-nous à leur 
venir en aide et dites avec nous « Non » aux 
bombardements des civils.

Suite à la page 2

Dites « Non » aux 
bombardements 
des civils...

Vivre debout avril 2020

Les bombes en zones peuplées font chaque jour 
des victimes. Venez-leur en aide avec vos dons !
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Vivre debout avril 2020 Vivre debout avril 2020

Hala se tient de nouveau 
debout 

Hala venait tout juste de subir une opération 
d′urgence lorsque notre équipe l′a rencontrée dans 
un hôpital de Sanaa. Sa famille avait tout perdu 
dans l′attaque et ce sont d′autres patients qui 
fournissaient des médicaments et de la nourriture 
pour Hala. L′enfant de 4 ans était profondément 
traumatisé, pleurant et posant constamment des 
questions sur sa jambe amputée.

Notre équipe a immédiatement proposé un soutien 
psychosocial et un suivi physiothérapeutique 
à la famille. C′est donc avec précaution que les 

spécialistes ont pris contact avec la petite 
et ont commencé par de simples exercices. 
Ils ont par la suite donné à Hala une aide à 
la marche afin qu′elle s′entraîne à se tenir 
debout. Sa mère s′est immédiatement 
rendu compte de l′importance des 
exercices de rééducation pour un retour 
rapide à la mobilité. « Au début, Hala ne 
pouvait pas marcher », explique-t-elle. Les 
physiothérapeutes ont été très patients et 
compréhensifs. Aujourd′hui, Hala porte une 
prothèse de HI et apprend à se déplacer 
avec. C′est un miracle ! »

Notre collègue confirme que la partie n′était 
pas gagnée d′avance. « Hala avait peur des 
gens, même des enfants du même âge. Nous 
ne pouvions donc l′inclure que progressive-
ment dans nos activités pour les enfants. Ce 
n′est que petit à petit qu′elle a commencé 
à interagir avec les autres et à partager des 
jouets. Il nous a fallu des mois pour pouvoir lui 
mettre une prothèse. Au début, Hala a refusé 
de marcher avec, car elle craignait qu′elle lui 
fasse mal. Nous avons par la suite découvert 
qu′elle aimait les ballons. Nous avons donc 
recouvert tout le sol de ballons colorés... et 
soudain, Hala s’′est mise à marcher ! »

Les choses ne sont pas encore faciles pour 
elle. Elle est encore traumatisée. Mais peu à 
peu, elle recommence à sourire. La mère de 
la petite voit ces progrès comme un miracle : 
« J′apprécie énormément ce que l′équipe fait 
pour ma fille. Ils lui ont sauvé la vie et l′aident 
à accepter son handicap. Je leur en suis 
infiniment reconnaissante ! »  

La petite Hala 
regarde la 
prothèse avec 
scepticisme 
lorsqu′elle 
l′ajuste pour la 
première fois. 

Nos physio-
thérapeutes 
agissent donc 
avec elle avec 
une extrême 
délicatesse. 
Afin de dissiper 
la peur de la 
jeune fille, ils 
ont dispersé 
des ballons co-
lorés sur le sol. 
Victoire : Hala 
remarche !

Dès lors, les en- 
traînements sont 
quotidiens. Ici, 
Hala s′entraîne à 
marcher à l’aide 
de barres, en 
compagnie de sa 
cousine Erada, 
qui a également 
perdu une jambe. 
Serait-ce bien des 
sourires que nous 
découvrons sur 
le visage de ces 
petites ?

Contrairement au droit international humanitaire, les 
zones peuplées du Yémen continuent d’être touchées 
par les bombardements. De nombreuses bombes non 
explosées représentent encore une menace pour la po-
pulation. Nous sensibilisons les gens, en particulier les 
enfants, sur les dangers et nous aidons les victimes.

Les restes explosifs de guerre, les mines cachées dans 
le sol et les engins explosifs improvisés tuent et blessent 
régulièrement de nombreuses personnes au Yémen. 
En plus de l’aide apportée aux personnes grièvement 
blessées grâce à la rééducation, les prothèses et les 

5 ans de guerre au Yémen : 
voilà pourquoi il est si impor-
tant d′informer la population

fauteuils roulants, la sensibilisation est un élément important de notre 
travail. Nos équipes sur place profitent de chaque occasion pour distribuer 
des brochures. Ils se rendent dans les camps de réfugiés et surtout dans les 
écoles pour mettre en garde contre les restes explosifs de guerre et pour 
enseigner de bonnes pratiques en matière de sécurité. C’est la seule façon 
d’éviter les accidents impliquant des bombes non explosées, des mines 
antipersonnel et des pièges.  

24 MILLIONS 
de personnes au  
Yémen dépendent des 
aides humanitaires

Plus  de  70 ′000 
PERSONNES 
ont été blessées

Il y a eu plus de 
18′000 ATTEN-
TATS À LA BOMBE 
depuis 2015

Comme ici en Irak, nous informons les enfants dans  
les écoles sur le danger des restes explosifs de guerre.

Notre engagement  
au Yémen

Nouveau : notre aide à Aden, Al-Hodeïda et Hajjah
Nous voulons également offrir des soins de rééducation et un soutien psy-
chologique dans les districts d′Aden, d′Al-Hodeïda et de Hajjah. De plus, des 
programmes sont menés dans tous les pays pour sensibiliser la population, 
en particulier les enfants, sur le danger des restes explosifs de guerre.

• 21′000 aides à la marche, fauteuils roulants, 
etc. distribués 

• 200 personnes équipées de prothèses 

 Notre aide à Sanaa (depuis 2015)
• 20′000 séances de physiothérapie tenues

• 700 kits d′hygiène distribués 
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